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Palais de la Mutualité  
1 place Antonin Jutard - 69003 LYON

à 20h30 (Ouverture des portes à 20h)

Attention, au-delà de 20h30, nous ne pouvons garantir l’accès à la salle

La psychanalyse est définie par Freud à la fois 

comme une méthode d’investigation, une pro- 

cédure du traitement et un ensemble théorique 

et conceptuel.

Ces conférences sont centrées sur les pratiques et 

les concepts fondamentaux de la psychanalyse. 

Elles ont pour objectif de proposer à un large 

public, un mode de questionnement et de pensée 

qui a profondément bouleversé les conceptions 

de l’homme et qui continue, encore aujourd’hui, 

à les interroger.

Vous êtes inscrit(e) à réception du bulletin d’inscription 
et du règlement, soit par courrier, soit en ligne (sur notre 
site) dans la limite des places disponibles et dans le délai 
imparti aux pré-inscriptions.
La bibliographie est disponible en ligne sur notre site. Les 
attestations de présence et de paiement sont uniquement 
délivrées à l’entrée le jour de la conférence.

Pour la formation professionnelle continue, un dossier 
préalable devra être réalisé par l’employeur.
N° de dispensateur de formation : 82 69 05 500-69

Société Psychanalytique de Paris

GROUPE LYONNAIS
DE PSYCHANALYSE
RHÔNE-ALPES

25, rue Sala - 69002 LYON (FRANCE)
Site : www.glpra.fr / Contact : glp.spp@wanadoo.fr

Tél. 04 78 38 78 01  •  Fax : 04 78 38 78 09

Dix-neuvième année

Thème annuel

PSYCHANALYSE EN DÉBAT
Cycle de cinq conférences
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L’INTIME
L’intime désigne “l’intérieur,” “le réservé,” “le préservé”. 
Il s’oppose en quelque sorte au “public”, à “l’extérieur”, 
à “l’exposé”.

Difficile dans le monde actuel d’échapper, voire de résis-
ter au tout images, à la tyrannie de la vitesse de l’hyper-
connectivité, au piège de l’illusion de la satisfaction de tous 
les désirs en un clic !

“L’homme augmenté” du monde moderne actuel et futur 
aux prises avec les exigences d’efficacité, de performances 
et de résultats serait-il en mal, en manque d’intime ?
Pourrait-il être en souffrance de “zones protégées”, 
zones pour “se” rêver ?

Les aventures et mésaventures des histoires singulières 
porteuses de leur lot de souffrances diverses, jalonnent la 
construction de cet espace intime, de l’espace de “l’intime”.

S. Freud disait en 1916 : “Ne pas avoir d’intime, c’est 
être étranger au présent et au futur”. Être présent à soi, 
serait donc une caractéristique fondamentale de l’intime ? 
Comment se construit cette présence à soi ? Quelles 
sont les conditions de son existence, de sa construction ? 
Y aurait-il, comme il y a “un travail de culture”, un “travail 
de l’intime ?”

Nos différents conférenciers apporteront un éclairage 
clinique et théorique, tant chez le tout petit et son environ- 
nement familial que chez l’adolescent, l’adulte, le sujet âgé 
mais également dans le cadre de la séance analytique.

L’intime est un lieu, un espace, une chambre à soi psychique  
pour paraphraser Virginia Woolf. La scène de l’intime ne va 
pas de soi, elle est soumise aux irruptions, aux effractions 
venues de l’extérieur mais aussi aux surgissements pulsion-
nels et aux effets d’une négativité inconsciente agissante. 
Il  faut bien souvent,  un long travail au cœur de l’intime 
pour apprivoiser l’inconnu et l’étranger en soi.

Gageure donc pour nous, d’explorer les méandres de ces 
constructions dans l’espoir de “créer, recréer” des lieux  
d’accueil pour l’improvisation du “théâtre intime” de chacun.

L’INTIME
psyChanalyse en débat



❶ Au cœur de l’intime, 
la nuit sexuelle adolescente
Mardi 16 octobre 2018

Guy CABROL • Psychanalyste SPP et GLPRA 

L’adolescence est une période paradoxale. Elle est confrontée à la 
reconquête de l’intime dans l’espace familial et social et au désir 
d’ouverture au monde, découverte et conquête de l’autre cet 
étranger. La nuit sexuelle est au cœur de son intime et elle en est 
peut être son fondement. Elle procure jouissance secrète et folle 
inquiétude à l’origine de bien des mal être et des souffrances 
adolescentes qui souvent suscitent chez l’adulte incompréhension, 
incrédulité, méconnaissance voir déni. Car elle sollicite et 
reconvoque la part adolescente de chaque adulte et demeure 
à fleur de peau mais isolée dans son intimité.

❺ L’intime et le processus d’autorité
Mardi 9 avril 2019

André CAREL • Psychanalyste SPP et GLPRA

Nous proposons d’inscrire l’intime dans une topique intersub- 
jective ternaire dont les qualités varient, selon un continuum 
entre deux polarités. Au pôle de la croissance optimale, l’intime 
est qualifié par la valeur du secret, le privé par celle de la discrétion 
et le public par celle de la transparence. Au pôle de souffrance, 
l’intime devient transparent, le public secret et le privé obsolète. 
Le processus d’autorité, entendu ici comme la transmission- 
transformation du surmoi-idéal d’un sujet à un autre, est soumis, 
lui aussi, à de telles fluctuations.
Comment comprendre les rapports de commensalité et leurs 
vicissitudes entre l’intime et l’autorité ?

❸ La situation analytique et le paradoxe de l’intime
Mardi 11 décembre 2018

André BEETSCHEN • Psychanalyste APF

L’intime ou l’intériorité la plus grande comme le plus étroit rappro- 
chement : le mot désigne certes, dans la séance analytique, l’espace 
d’une parole protégée par le secret mais il ne peut absenter la néces-
saire dissymétrie - refusement silencieux de l’analyste et pensée 
associative du patient - qui règle les agissements pulsionnels du 
transfert et la capacité transformatrice du contre-transfert. Ainsi 
l’intime ne saurait être réduit à un état sans conflit, sorte de mirage 
du moi : porteur, au contraire, de la rencontre avec  l’étranger, 
le voilà amené par la régression  sur la rive de “l’inquiétant.”

❹ Le travail analytique :
une construction de l’espace intime
Mardi 12 mars 2019

Emmanuelle CHERVET • Psychanalyste SPP et GLPRA

Au décours d’un traitement analytique, la menace que représentent 
les forces internes sauvages et inconnues s’atténue. Cela permet de 
détendre les appuis trouvés jusqu’ici dans la réalité, le groupe, certains 
liens ou idéaux aliénants – ce qui ne va pas sans crises. Un espace intime 
s’installe, s’enrichit, se conflictualise à mesure que les auto-érotismes se 
réorganisent. Les éprouvés corporels se transforment. Un quant-à-soi 
devient compatible avec de plus grandes intensités émotionnelles et 
pulsionnelles, le for intérieur a moins besoin d’être sur la défensive. 
Les engagements dans la réalité se transformeront secondairement 
et par conséquence. 

❷ Le Moi et son image à l’épreuve de l’âge
Mardi 20 novembre 2018

Pierre CHARAZAC • Psychanalyste SPP et GLPRA

Je me propose de montrer comment la transformation de l’image 
du Moi par le travail de vieillir repose sur des rééditions de 
l’expérience du miroir et le transfert sur l’environnement actuel 
des images parentales qui ont structuré les premières identifications. 
La cure et la psychothérapie analytique des sujets âgés voient 
habituellement s’opérer cette transformation des imagos et de 
la représentation de soi, à travers la double mobilisation de leurs 
assises narcissiques et objectales. Pour être tardive, cette étape 
dans le dévoilement de l’intime n’en est pas moins essentielle dans 
la mesure où elle contribue à révéler et approfondir la différence 
entre le self ou le soi et l’image du Moi.

L’INTIME
Modérateurs du cycle de conférences : Nicolas KORMAS et Michèle PETITCOLIN

Psychanalystes SPP et Secrétaires scientifiques du Groupe Lyonnais de Psychanalyse Rhône-Alpes

thème annuel des conférences

Conformément à la loi sur la protection des données personnelles, vous disposez d’un droit d’accès, de modification, de rectification, d’opposition, de suppression et de portabilité des données vous concernant en vous adressant à l’adresse email suivante : contact@glpra.fr  ou à l’adresse postale du GLPRA. 
Pour toute demande, merci de préciser vos nom(s), prénom(s) et email et de joindre une copie recto-verso d’un justificatif d’identité en cours de validité.
le GlpRa traite vos informations avec le plus grand respect et s’engage à ne partager sa base de données avec aucun tiers.


